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Escrime - Raphaël Duvallet, ici au championnat d'Île-de-France M17 
à Paris, est aujourd'hui dans le Top 5 national de sa catégorie d'âge 

(Rendez-vous page 16).
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Oscar, taille XL

Lors de l’assemblée générale 

de l’ACBB en 2000, Michel 

Abravanel recevait, déjà, 

l’Oscar ACBB, plus haute 

distinction du club, témoignage 

de reconnaissance de son 

implication en tant que dirigeant 

au sein de l’association. Et 

pourtant, que de chemin 

parcouru depuis, que de 

temps consacré à son club, 

à ses statuts, à ses questions 

juridiques, aux sections dont 

il chérissait tant les disciplines 

– équitation hockey, sports 

de glace – mais aussi au sport 

en général, à l’évolution de 

ses règles, au développement 

du mouvement olympique en 

Île-de-France… Vingt-deux 

ans après cet Oscar, aucune 

récompense ne serait assez 

grande pour saluer son travail 

au service du sport et de son 

club. À l’aube d’une nouvelle 

année et du 80e anniversaire 

de l’ACBB, il faut désormais 

poursuivre sans lui, sans ses 

conseils, sans sa rigueur. À nous 

de marcher sur le même chemin, 

pour un ACBB fort, compétitif 

et humain.

Je vous souhaite à toutes et 

tous d’excellentes fêtes de fin 

d’année.

Jean-Pierre Epars

Président général
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Michel Abravanel

Une vie pour le sport



HOMMAGE 5

Michel Abravanel

Une vie pour le sport
L’ACBB est en deuil. Michel Abravanel, vice-président de l’ACBB 
omnisports, chargé des questions statutaires et juridiques, est décédé 
subitement dans la nuit du 12 au 13 décembre à l’âge de 73 ans. La 
cérémonie a eu lieu au crématorium du Père Lachaise le vendredi 16 
janvier en présence d’une assistance nombreuse : bureau de l’ACBB 
omnisports, présidents de sections, élus municipaux, Direction générale et 
Direction des sports de la ville de Boulogne-Billancourt, sportifs et amis…

F
idèle, investi, passionné, compétent… 
Les éloges ont été nombreux à l’endroit 
celui que beaucoup nommaient « Abra » 
et qui a tant consacré aux autres, au 
monde sportif. « Nous perdons un pilier 

de notre club omnisports mais nous perdons 
surtout un ami de longue date, sincère, fiable », a 
commenté très ému Jean-Pierre Epars, président 
général de l’ACBB. « Un grand frère », pour 
Évelyne Ciriegi, présidente du Comité régional 
olympique et sportif d’Île-de-France (CROS), 
« un collaborateur clairvoyant, toujours de bons 
conseils, devenu un ami » pour les membres du 
bureau de ce même CROS IDF qui ont remis à 
Michel la médaille du Comité à titre posthume.
« J’ai connu Michel il y a un peu plus de 20 ans, 
j’étais alors une toute nouvelle présidente de club 
à Vésinet et je découvrais le monde associatif et 
le milieu des sports de glace. Quelques années 
plus tard, lorsque Michel est devenu Président 
de la Ligue Île-de-France, il m’a demandé 
d’être sa Secrétaire générale et nous avons 
travaillé ensemble pendant ses deux mandats. 
J’ai également travaillé avec lui au Conseil 
fédéral de la Fédération française des sports de 
glace pendant 12 ans. Il m’a beaucoup aidée 
et je lui dois beaucoup. Je retiens sa gentillesse, 
sa dévotion, sa bienveillance, sa sagesse et sa 
capacité à être de bons conseils. Il va nous 
manquer, il nous manque déjà… », a exprimé 
Fabienne Sebag, présidente de l’ACBB sports 
de glace durant deux mandats, jusqu’à octobre 
dernier.

Passionné
Passionné de sport – particulièrement de hockey 
sur glace (international junior en 1967 et 1968), 

de sports de glace et d’équitation – infatigable 
dirigeant bénévole, Michel Abravanel a été 
notamment dirigeant de la section sports de glace 
(patinage et hockey) de l’ACBB de 1969 à 1992, 
était membre du Comité directeur omnisports 
depuis 1992 puis de son bureau exécutif depuis 
1994. 
En parallèle, il a été dirigeant de la LNAF 
(Ligue nationale des arbitres français de 
hockey sur glace) jusqu’en 2002 : membre du 
bureau, secrétaire général puis vice-président et 
formateur-superviseur. 
Membre du comité directeur de la Ligue Île-de-
France des sports de glace depuis 1988, il en a 
aussi été le trésorier adjoint puis le trésorier et 
enfin le président (de 2006 à 2018). 
Membre du Conseil fédéral de la Fédération 
française des sports de glace depuis 2004 puis 
vice-président de 2007 à 2018, il en était le 
président depuis juin 2020. 
Michel Abravanel était aussi impliqué à 
l’AFCAM d’Île-de-France (Association française 
du corps arbitral multisports) et administrateur 
du Comité régional olympique et sportif d’Île-
de-France (CROS IDF), représentant des sports 
de glace depuis 1996 et trésorier général depuis 
2018.

À son épouse Pierrette, à sa fille Sandrine, son 
gendre Anthony et son petit-fils Baptiste, à sa 
famille et tous ses amis, les membres du Bureau 
et du Comité directeur de l’ACBB, et à travers 
eux les 33 sections et 10 000 adhérents, adressent 
leurs plus sincères condoléances et toute leur 
sympathie.



En famille
Samedi 19 novembre, l’ACBB athlétisme organisait son meeting interne 
destiné aux jeunes pratiquants : 50 poussins et poussines, 55 enfants de 
l’Éveil athlétique et 22 petits du Baby athlé se sont ainsi retrouvés pour 
une compétition « en famille pour dynamiser ce début de saison comme 
nous avions su le faire durant la période de covid », justifie le président 
David Hillairaud. Une répétition générale pour tous en prévision du 
Meeting jeunes organisé par la section le 15 avril prochain et un challenge 
pour les dirigeants car « cette compétition amicale devait se dérouler dans 
le respect des créneaux horaires de chaque groupe. » Chaque enfant a pu 
prendre part à un lancer, un saut et une course selon la formule habituelle 
du triathlon avec, à la clé, un classement individuel pour les poussins-
poussines et un classement par équipes pour l’Éveil athlétique et le Baby 
athlé. Au cœur de la remise des récompenses en bout de piste, les parents 
ont pu eux aussi être de la fête.

Avec Hinault

Dimanche 9 octobre, Philippe Leroy, président de l’ACBB cyclisme, 
et Werner Küchler, ancien directeur du Relais Plaza et fondateur du 
groupe Vélo Plaza Sporting Club, ainsi qu’une dizaine d’adhérents de 
ces deux groupes cyclistes parmi lesquels Cédric Vasseur, directeur 
sportif de la Cofidis, ont pu rouler avec la légende Bernard Hinault, 
sur ses terres, du côté de Calorgen (Côtes-d’Armor). Ces deux sorties 
de 80 kilomètres ont été l’occasion d’emprunter la célèbre côte de 
Jugon-les-Lacs (12 à 21 % !). « Mais aussi de beaucoup échanger avec 
Bernard Hinault, quintuple vainqueur du Tour de France, dont nous 
avons pu découvrir de nouvelles facettes, plus intimes. C’était vraiment 
deux superbes journées », souligne Philippe Leroy. Tous ces passionnés 
de vélo ont pu en profiter aussi pour suivre, en connaisseurs, Tour 
de Lombardie et Paris-Tours. Dans l’actualité de Bernard Hinault : un 
engagement au sein de l’association Souffles d’espoir contre le cancer 
et la parution du livre Hinault, aux éditions Ouest-France.

6 ACTU

ACBB photo

Depuis le début de la saison 2022-23, l’ACBB omnisports s’est dotée 
d’une cellule photo crée dans le cadre de la commission communication 
présidée par Julio Arqueros. Ainsi, une bonne dizaine de photographes 
passionnés, de sport en général et de photo en particulier, arpentent 
terrains et gymnases pour immortaliser entraînements, compétitions, 
fêtes… au sein des sections. L’ACBB photo met ensuite ses images à 
la disposition des 33 sections pour une libre utilisation. Pour cette 
première saison, le chef d’orchestre est Jean-Marc Dutertre, bien 
entouré par : Yohan Arabi, Éric Catherine, Pascale Catherine, Gautier 
Boucly, Denis Lagarigue, Jean-Pierre Maes, Thierry Parenti, Sara 
Rosenberg et Fabrice Sudaka. Ces chasseuses et chasseurs d’images 
peuvent compter sur le renfort ponctuel de photographes externes : 
Stéphane Beck, Alain Chermat, Sabine Deleest, Claude Nicolas, Thomas 
Noirez, Jean-Pierre Notin et Alizée Vigneron.
Vous souhaitez un reportage au sein de votre section ? Contactez-nous : 
acbbmag@acbb.fr
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Collectif
En natation, les Interclubs toutes catégories sont toujours un bon moyen 
de prendre le pouls d’un collectif : tout va bien pour l’ACBB natation ! En 
effet, lors de l’édition 2022 organisée à Clamart, la section a aligné six 
équipes, soit 60 nageurs issus des groupes Avenirs, Pré-Ados Or, Jeunes, 
Ados Or et Espoirs Élite. Chez les garçons comme chez les filles, l’ACBB 
natation est monté sur la 2e marche du podium, derrière Montrouge et 
Malakoff. Chez les garçons, l’équipe 2 est 12e, l’équipe 3 est 13e. Chez les 
filles, l’équipe 2 et 9e et l’équipe 3 est 12e. Une belle densité donc pour une 
très belle expérience dans un bon esprit sportif. 
À noter que lors du championnat régional individuel jeunes organisé à 
Sarcelles le dernier week-end de novembre, l’ACBB natation comptait 
trois nageuses et six nageurs sur les plots. Chez les filles, Olivia Qiao a 
été sacrée championne d’Île-de-France sur 200m papillon (elle a aussi 
décroché l’argent sur 50m NL et 200m quatre nages et le bronze au 50m 
papillon) et Salomé Tavel est montée sur la 2e marche du podium sur 50m 
brasse. Chez les garçons, Gabriel Gauthier a été sacré sur 50m dos (bronze 
sur 50m NL et 50m brasse) tandis que Gabriel Saillet a raflé l’or sur 50m 
brasse et l’argent sur 200m brasse.



Étincelante
Sarah-Léonie Cysique a été étincelante lors de la compétition mixte par 
équipes des championnats du monde de judo à Tachkent (Ouzbékistan). 
La France n’a cédé qu’en finale face au Japon qui n’avait jusque-là perdu 
aucun combat (2-4, victoires de Dicko et Cysique). Mais Sarah a été 
expéditive notamment contre Israël et le Japon, face à des adversaires 
pourtant redoutables. Les Tricolores, champions olympiques en titre, 
avaient auparavant dominé la Géorgie et la Chine lors des deux premiers 
tours et se sont donc parés d’argent, une première pour Kenny Liveze en 
seniors !
Moins réjouissant : lors du Masters de Jérusalem le 20 décembre, la vice-
championne olympique n'a cédé qu'en finale face à la Canadienne Christa 
Deguchi en golden score (waza-ari) mais surtout, est sortie sur blessure 
(genou) après le combat.

ACTU 7

Le billet d’AmbreLe billet d’Ambre

« Le repos intérieur »
Voici quelques conseils de base pour bien passer ce 
bel hiver : maintenir les lombaires et la zone des 
reins au chaud, prendre le temps d’étirer en douceur 
l’arrière du corps, laisser se reposer les oreilles en 
se coupant aussi souvent que possible des bruits 
extérieurs qui épuisent les reins.

L’étirement qui suit peut se faire 
assis ou debout.

Assis :
Garder la même position que 
précédemment puis tendre une 
jambe et relever les orteils sans 
bloquer la cheville.
Laisser le buste descendre sur 
cette jambe sans forcer, bras 
relâchés.
Laisser respirer à l’arrière du 
corps.

Revenir dans l’axe d’assise, 
observer et faire pareil avec l’autre 
jambe.

Debout :
À l’inspiration, le corps s’épanouit 
dans la verticalité.

À l’expiration, tourner une jambe 
à 45°, relever les orteils sans 
bloquer la cheville et relâcher le 
corps vers la jambe.

Rester quelques respirations 
dans l’étirement avant de se 
relever dans l’axe de la jambe puis 
retrouver la verticalité.

Exécuter le même mouvement de 
l’autre côté.

S’asseoir, les pieds bien ancrés 
dans le sol, les jambes à angle 
droit, le bassin relâché.
Desserrer les mâchoires, détendre 
le cuir chevelu et entrer dans le 
calme.

Commencer par frotter les oreilles 
verticalement entre index et 
majeurs.

Puis masser les oreilles par les 
paumes d’avant en arrière puis 
d’arrière en avant.

Laisser le calme et la chaleur se 
diffuser dans les oreilles.

Ensuite, mettre une main en 
coupe devant une oreille.
Écouter les battements du cœur.
Laisser les doigts de l’autre main 
effectuer de légères percussions 
sur le dos de la main en coupe.
La résonance se diffuse.
Puis réitérer le même geste avec 
l’autre oreille.

Observer. Laisser les couches de 
sensations se découvrir au fur et 
à mesure.

Avant de vous lever, poser les 
mains l’une sur l’autre au niveau 
du bas-ventre et masser sans 
appuyer sous le nombril en 
passant par la zone de la vessie.
Les mouvements sont lents, 
circulaires et réchauffent 
doucement la réserve d’énergie.

Coupes
La Coupe des Dames et des Messieurs (Angers Nautique Aviron) avait lieu 
à Angers les 15 et 16 octobre. En catégorie loisirs, sur un parcours de 9 
kilomètres, l’ACBB aviron Boulogne 92 est revenu avec deux médailles, 
l’une en or, l’autre en argent. Le samedi, le bateau dames composé 
de Claire Glachant, Pascale Catherine, Nadine Louyot, Marie Steiblen, 
Bénédicte Rousselin, Florence Desgeorges, Cécile Dick, Florence Lucas 
(barreur : Antoine Loue) s’est en effet imposé, les deux autres bateaux 
boulonnais terminant 4e et 6e. Le lendemain, le bateau hommes d’Arnaud 
Baret, Manuel Bonnier, Olivier Bourcier, Hervé Caranobe, Thibault Del 
Gobbo, Christian Gaignard, Alexandre Le Fur, Jean-Marc Michelet et Nicolas 
San Juan est monté sur la deuxième marche du podium, le deuxième 
bateau se classant la 7e place.

Respect
Le Dojo de l’ACBB karaté du président Pierre-Philippe Heizer compte 
un Maître absolu en la matière avec Shihan Jacques Legrée, disciple 
du fondateur de la discipline kyokushinkai (karaté au K.O ou l’art du 
combat) – Sosaï Matsutatsu Oyama lui-même – , et fondateur de la section. 
Longtemps seul Français à être 7e dan, plus haut grade de cet art martial 
de combat, Shihan Jacques Legrée a formé les meilleurs combattants 
français comme les Fabrice Fourment, Alexandre Rodrigues, Laurent 
Philouze, Julien Porterie… et aujourd’hui Antonio Tusseau (triple champion 
d’Europe !), Maxime Demeautis ou Arnaud Nekam, qui considèrent tous 
Jacques Legrée comme un père spirituel. Alors Jacques Legrée doit être 
fier aujourd’hui car son Dojo compte de nouveaux gradés du Honbi Dojo au 
Japon : Julien Porterie a été promu au grade de Shihan (expert) 5e dan IKO 
Japon, Romain Anselmo et Pascal Lopeo ont quant à eux été reçus au grade 
de Sensei 4e dan IKO Japon. Respect à tous ces combattants.
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Prometteur
Les archères et archers de l’ACBB sont bien là ! Au Plessis-Robinson, 
Assia Mitha (victoire) et Delphine Gantzer (3e) ont brillé sur Trispot* avec 
respectivement 526 et 512 points. À Rueil-Malmaison, c’est le président 
Romain Cozeret qui est monté sur la boîte avec un score de 516. Assia 
Mitha (5e) a de nouveau franchi la barre des 500 points (501). En juniors, 
belle deuxième place chez les garçons comme chez les filles grâce à 
Maxence Perrier (505 points) et Alice Hugues (464 points). Émilie Aubourg 
(461 points) termine au pied du podium. À noter que pour le classement 
par équipes, le trio Assia Mitha, Delphine Gantzer et Alice Hugues est 
monté sur la 2e marche du podium. Les primo compétiteurs (2e tir en salle 
seulement) ont quant à eux obtenu des résultats prometteurs : 10e place 
pour Justine Vigerie (452 points), 12e place pour François Boyer (422), 13e 
place pour Amélie de Liedekerke (433) et 14e place pour Soraya Mosawi 
(410). 

*Trispot = trois cibles de 20 cm chacune, disposées l’une en dessous de 
l’autre et placée à 18m. Épreuve réputée plus difficile que le monospot car 
la visée doit s’adapter à trois hauteurs différentes.

Tonitruants

Pour clore l’année civile et la phase de matchs aller de son 
championnat de N1, l’ACBB handball a concédé le match nul face au 
HBC Gien Loiret (27-27). Les hommes d’Olivier Le Bail passeront donc 
les fêtes dans le fauteuil de leader avec deux points d’avance sur 
Cesson Rennes Métropole HB, vainqueur du SM Vernon-Saint Marcel 
(3e avec un match en moins). Le bilan de cette première phase est 
particulièrement brillant : neuf victoires, deux nuls pour deux défaites 
seulement, 410 buts marqués pour 360 encaissés… Reprise le 21 janvier 
avec un déplacement à Saint-Cyr handball.

8 ACTU

Bagarres
En Nationale 1, après deux défaites lors 
des deux premières journées face à l’Union 
Saint-Bruno, puis Vga Stella Saint-Maur sur 
un même score (2-6), l’ACBB bad avait réussi 
à arracher un match nul face à Val de Reuil 
Louviers (4-4) avant de parvenir à s’imposer 
dans la salle du Cercle d’Education sportive 
de Tours (5-3) grâce notamment à William 
Goudallier, Luka Zdenjak, Vladyslava Lisna 
en simples et grâce aux paires Flore Allègre-
Emmy Guilbard en double dames et William 
Goudallier-Vladyslava Lisna en double mixte. 
Cette victoire a permis aux Boulonnais de 
prendre un peu d’air au classement (5e) 
devant le Cercle d’Education sportive de Tours 
(6e).
Cinquième, c’est aussi le rang occupé par 
l’équipe 2 en Nationale 2 qui avance un 
bilan identique : une victoire (5-3) face 
au Badminton Club de Bourges lors de la 
troisième journée et un nul (4-4) face à Nozay 
Badminton Association lors de la première 
journée. Reprise le 7 janvier à la Biodiversité 
avec la réception de l’Association Bad Salbris 
(2e de la poule) pour l’équipe 2 et avec la 
réception d’Issy-les-Moulineaux Badminton 
Club (également 2e de la poule) pour l’équipe 
première.
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Des hauts et des bas
Les équipes premières garçons et filles ne connaissent pas la même 
trajectoire dans leurs championnats respectifs. En N3, les filles (deux 
victoires pour six défaites) sont à la peine avec une 10e place de la poule, 
suite à leur revers à domicile face à Porte de l’Essonne VB (2-3).
Chez les garçons en revanche, en N2, le bilan est bien meilleur pour l’ACBB 
volley – UGS Seine Ouest (3e) qui compte deux défaites pour sept victoires, 
la dernière en date le 18 décembre face à l’AS SP de Sartrouville (3-0).

ACTU 9

Suspense
En Nationale 1, après sept journées de la première phase, l’ACBB tennis de 
table occupe la 3e place de sa poule avec un bilan de cinq victoires, un nul 
et une défaite. Pour la formation menée par le capitaine Sofiane Boudjaja, 
l’objectif de monter en Pro B est donc toujours d’actualité. En Nationale 2, 
Chen Wang et sa jeune équipe, qui visent le maintien, comptent quatre 
victoires leur permettant d’occuper la 5e place de leur poule. Pour les deux 
équipes, la phase 2 s’annonce doncpassionnante.

Tigres et tigresses
Saison difficile dans leur championnat de D3 pour Les Tigres qui ont subi 
une 8e défaite en 9 journées à sur la glace des Jokers de Cergy-Pontoise 
(1-6). À retenir malgré tout, la belle victoire sur la glace des Grizzlys de 
Garges-les-Gonesse (6-4) après un premier tiers-temps abouti (3-0). Les 
Tigres, 8e de leur poule de D3, devront renouveler ce type de prestation 
dès le 14 janvier dans leur patinoire de Boulogne-Billancourt face… à ces 
mêmes Grizzlys justement !
Chez les filles, trois joueuses de l’ACBB U16 – Armelle Chabert, Isabella 
De Gaulmyn et Chloé de Bono – étaient du rassemblement avec l’équipe 
de France pour affronter l’Allemagne. Lors de cette double confrontation 
(défaites 0-1 et 1-6), Armelle Chabert, capitaine, a aussi été buteuse. 
En parallèle, la section a accueilli le Plan National d’animation et de 
Détection (PNAD) qui a réuni plus de 50 jeunes filles de 10 à 13 ans en 
provenance de quatre ligues du nord de la France.
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Si près, si loin
Trois victoires, deux bonus défensifs et un bonus offensif pour une 10e 
place au classement après 11 matchs disputés… Voilà pour le bilan 
comptable de l’équipe première de l’ACBB rugby en Fédérale 2. Les 
Boulonnais restent dans le coup pour le maintien et pourraient même 
prétendre à mieux s’ils n’avaient pas laissé échapper quelques points en 
route en toute fin de match comme à Ris Orangis (28-35) pourtant 2e du 
classement. Reprise le 15 janvier avec un déplacement sur le terrain de Le 
Rheu (3e). À l’aller à Le Gallo, l’ACBB ne s’était incliné que de deux points 
(20-22). En réserve, les Boulonnais affichent un bilan de six victoires pour 
un nul et cinq défaites et occupent le 7e rang du classement.
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79e assemblée générale

L’ACBB peut voir plus loin

L’ACBB omnisports a tenu son assemblée générale vendredi 9 décembre à l’Espace 
Landowski à Boulogne-Billancourt en présence de Pierre-Christophe Baguet, maire 
de Boulogne-Billancourt, d’Armelle Juliard-Gendarme, maire-adjointe déléguée aux 
sports et de Bertrand Auclair, conseiller municipal chargé des sports. Cette assemblée, 
présidée par Jean-Pierre Epars, président général de l’ACBB, et animée par Julio 
Arqueros, secrétaire général adjoint, a été l’occasion pour les adhérents des 33 sections 
de prendre connaissance de l’activité de l’association – rapports d’activité et financier 
adoptés ! – et d’échanger avec les élus omnisports et municipaux. L’AG s’est achevée par 
la traditionnelle remise des récompenses aux champions.
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79e assemblée générale

L’ACBB peut voir plus loin
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A
près que Jean-Pierre Epars a accueilli 
l’ensemble des participants, c’est le 
Secrétaire général Philippe Leroy qui 
a lancé cette assemblée générale avec 
la présentation du rapport d’activités. 

« Je voudrais que nous souhaitions la bienvenue 
à une nouvelle présidente – Alia Ouabdesselam 
pour la section sports de glace – et un nouveau 
président : David Decloux à la section basket. 
À travers eux, je profite de cet instant pour 
remercier chaleureusement tous les dirigeants et 
d’une manière plus large tous les bénévoles du 
monde associatif sportif. Sans ces femmes et ces 
hommes qui donnent de leur temps, sacrifient 
leurs soirées et leur week-end pour que petits et 
grands pratiquent leur sport dans les meilleures 
conditions possibles, l’activité sportive au sein 
de l’ACBB ne pourrait pas être ce qu’elle est 
aujourd’hui. »

Plus de 10 000 
adhérents
Alors que faut-il retenir de cette saison 2021-
2022 ?
« La barre symbolique des 10 000 adhérents est 
de nouveau franchie : l’ACBB affiche en effet des 
effectifs à la hausse avec 10 543 adhérents (9 364 
en 2021) soit une augmentation de 12,6 % qui 
symbolise bien le retour à une activité sportive 
normale après la difficile période liée à la crise 
sanitaire. Parmi ces adhérents, dont 38 % sont des 
adhérentes, près de 70 % sont des Boulonnais et 
plus de la moitié sont des jeunes de moins de 18 
ans. »
Côté effectifs des sections, le Top 5 enregistre 
l’arrivée d’une petite nouvelle : le foot conserve 
sa 1re place avec 1 131 adhérents devant le judo 

(804 adhérents) qui repasse devant l’aviron (783) 
et la gymnastique (737). Le basket entre dans ce 
top 5 avec 719 adhérents à la place de la section 
natation – 677 adhérents – qui occupe désormais 
le 6e rang. « Avec 21 et 23 adhérents, les sections 
hockey sur gazon et sport boules sont les plus 
modestes en effectifs mais c’est bien là la force 
de notre omnisports : permettre la pratique d’une 
large palette de disciplines. »
Philippe Leroy s’est aussi réjoui de constater que 
l’ACBB progresse en matière de propositions 
handisport et de sport adapté même si, pour 
ce dernier, des progrès restent encore à faire. 
« La section aviron, véritable référence dans le 
domaine handisport, a été classée cette année 
encore premier club de France en valides comme 
en handisport. En sport adapté, la section canoë-
kayak a mené un magnifique projet aux côtés 
de l’Association Benjamin, permettant à six 
adolescents en situation de handicap mental 
ou psychique, de participer à la TraverSeine le 
18 septembre dernier et un autre beau projet, 
porté par la section judo et destiné à favoriser 
l’intégration par le sport – judo mais aussi ateliers 
multisports – est lui aussi en train de voir le 
jour avec la complicité de l’omnisports et bien 
entendu, de la ville de Boulogne-Billancourt (lire 
page 20). À haut niveau enfin, en sport adapté 
toujours, je tiens aussi à saluer la médaille de 
bronze décrochée en double par Antoine Zhao 
lors du championnat du monde de tennis de table 
adapté en novembre dernier. À l’ACBB, nous 
prônons le sport pour tous et ces éléments factuels 
montrent que nous restons sur le bon chemin. »

Main dans la main
Après avoir adopté ce rapport moral à 
l’unanimité, l’assemblée a pu prendre 
connaissance du rapport financier du Trésorier 
général Cyrille Verrier affichant un résultat 
comptable déficitaire de 753 860 € : « 19 sections 
présentent un solde négatif de 1 032 202 €, 16 
affichent un excédent de 278 344 €. L’association 
dispose d’un fonds de roulement de 200 jours de 
charges d’exploitation. »
Le président Epars tempère : « Pas de panique, 
ce déficit a été encadré et suivi par le bureau du 
comité directeur et l’association dispose d’une 
trésorerie de 2 042 000 €. Pour parler vrai, une 
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section aujourd’hui sous tutelle 
présente de réelles difficultés 
mais nous allons corriger ce 
problème de trésorerie au 
plus vite et retrouver pour la 
section la sérénité en terme 
comptable. Cet épisode est un 
nouvel exemple de la force 
d’un omnisports quand il s’agit 
de solidarité. Contrairement 
aux apparences, malgré les 
problèmes sanitaires et grâce 
au soutien de la municipalité, 
l’ACBB se porte bien. »
Dans son allocution, le maire 
Pierre-Christophe Baguet 
a salué le travail entrepris 
par l’ACBB pour faire 
évoluer ses statuts pour plus 
de responsabilisation des 
dirigeants des sections (lire 
encadré) et réaffirmé, s’il en 
était besoin, tout le soutien de 
la ville à son club. « En 2022, 
2 270 000 euros ont été investis 
dans la remise à niveau des 
équipements sportifs, d’autres 
rénovations sont prévues. Nous 
irons jusqu’au bout de cette 
restauration des installations 
pour la bonne pratique sportive 
à Boulogne-Billancourt. »
Avec la coupe du monde de 
rugby et le 80e anniversaire de 
l’ACBB qui se profilent en 2023 et les Jeux de 
Paris 2024 en filigrane, l’avenir doit à nouveau 
s’écrire en lettres dorées pour l’ACBB et la ville de 
Boulogne-Billancourt qui ont une belle image à 
faire valoir. Main dans la main.

Jérôme Kornprobst

Autonomie
Depuis un an, les élus du Bureau directeur de l’ACBB planchent sur une 
modification de fonctionnement évitant une modification des statuts. Objectifs : 
répondre aux exigences et défis du monde sportif d’aujourd’hui ; faciliter 
l’administration des sections ; responsabiliser le fonctionnement de chaque 
section ; préserver le développement et la pérennité de l’ACBB.
L’idée est donc de donner plus d’autonomie aux bureaux des sections dans la 
conduite de leurs actions, de leur choix sportifs, administratifs ou financiers tout 
en conservant la force et la synergie d’une structure omnisports.
Il ne s’agit pas de démembrer l’ACBB mais de donner à ses sections la capacité 
d’être plus réactives et plus flexibles dans leur fonctionnement en déléguant 
à chaque président de nouvelles prérogatives et les responsabilités qui s’y 
rattachent. Ainsi, le président général ne sera plus juridiquement le seul 
responsable.
Les élus de l’ACBB ont donc tranché pour la mise en place d’une autonomie 
concertée plutôt qu’une indépendance risquée. Pour préserver la pérennité du 
club et conserver synergie et solidarité entre les différentes sections grâce à 
l’omnisports.
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Champions de France
Aviron

Champion de France sprint handi-aviron 
(SH2x PR2)
Christophe Lavigne et Philippe Ravet

Champions de France huit de pointe mixte, 
-23 ans
Maxime Broussart, Emma Chastenet, 
Balthazar Chové, Léo Coignard, Maelys 
Dournaux, Andjela Nisevic, Matija Rajkovic, 
Victoria Zanelli, barreuse : Chloé Rivoal. 

Champions de France sprint, SM4x
Maelys Dournaux, Léo Grandsire, Dorian 
Mortelette, Julie Voirin. 

Champions de France SH4+, bateaux longs
Balthazar Chové, Dorian Mortelette, Nikola 
Kolarevic, Awen Thomas, barreuse : Chloé 
Rivoal.

Champions de France SH4- Poids légers, 
bateaux longs
Maxime Broussart, Léo Coignard, Victor 
Fauger, Nuno Gonçalves-Coelho.  

Équitation

Championne de France de concours 
complet par équipes
Manon Henrotte, Pauline Monicat, Maud 
Tartaglia, Clémence Vayson

Football – Cécifoot
Champion de France

Judo

Champion de France espoirs, -50kg 
Adrien Ranouil

Champion de France juniors par équipes
ACBB judo : Hans-Jorris Ahibo - Donatien 
Branger - Louis Corruble - Modibo Diakite - 
Basile Faravel - Timothée Guichen - Kenny 
Liveze - Alexandre Tama - Thomas Tesnière 
- Romain Valadier-Picard

14 ASSEMBLÉE GÉNÉRALE

Championnes, 
champions !
Comme le veut la tradition, l’assemblée générale s’est achevée par la remise des 
récompenses aux championnes et champions.

Photos : Thierry Parenti



Karaté

Championne de France cadettes -55kg 
Aya Marami

Champion de France cadets, -60kg  
Yanis Moumene 

Champion de France espoirs, -65kg
Matteo Abelin

Championne de France seniors, -55kg 
Véronique Pan

Podiums européens
Judo 

Champion de France juniors par équipes 
Champion d’Europe juniors par équipes
Hans-Joris Ahibo
 
Canoë-kayak
6e des championnats du monde en K4,
Médaillé de bronze aux championnats 
d’Europe en K4 sprint 5 000 m
Guillaume Burger

Karaté

Champion de France 
Médaillé de bronze aux championnats 
d’Europe, -80kg
Gino Cosentino

Champion de France 
Vice-champion d’Europe, -90kg 
Maxime Demeautis

Champion d’Europe +85kg 
Arnaud Nekam

Champion de France 
Champion d’Europe, +90kg
Antonio Tusseau

Podiums mondiaux
Tennis de table

Médaillé de bronze au championnat du 
monde para-tennis de table adapté, en 
double messieurs  
Antoine Zhao

Handi aviron 
Médaillé de bronze au championnat du 
monde 
Stéphane Tardieu

Handi aviron
Vice-champion d’Europe en deux sans 
barreur mixte,  
Médaillé de bronze au championnat du 
monde en quatre barré mixte et
Champion du monde en deux sans barreur 
mixte
Laurent Cadot

Bénévoles
Michelle Galaud, Coq 
d’or 2022
Trésorière de l’ACBB 
karaté kyokushinkai 
depuis 1991, Michelle 
Galaud a permis à 
la section karaté de 
devenir « vertueuse » 
d’un point de vue 
comptable. Grâce à son 
action et ses justes 
prévisions, la section a 

pu envoyer ses athlètes aux compétitions majeures de la discipline 
et décrocher les plus hauts podiums européens et mondiaux. Son 
professionnalisme n’a d’égal que sa gentillesse : Michelle Gallaud 
a reçu le coq d’or, le 27e depuis la création en 1977 de cette 
récompense destinée à une ou un dirigeant bénévole.

Jean-Sébastien 
Corbeels, Oscar 2022
C’est est la plus haute 
disctinction de l’ACBB, 
un témoignage de 
reconnaissance de 
très nombreuses 
années d’implication 
personnelle en tant 
que dirigeant au sein 
de l’association et 
d’une contribution 

exemplaire au développement du club, de ses adhérents, de la ville 
de Boulogne-Billancourt et du sport en général.
54 Oscars ont été décernés depuis la création de ce trophée, il y a 
70 ans.
Le collège des Oscars en activité – ils sont 10 à ce jour – s’est réuni 
pour désigner Jean-Sébastien Corbeels, président de la section 
natation, membre du Comité directeur depuis 8 ans, officiel 
d’arbitrage.
Il est ainsi le 55e Oscar de l’ACBB.

Médaille d’argent jeunesse et sport
Deux dirigeants ont reçu la médaille d’argent Jeunesse et sport : 
félicitations à Patrice Roder, président de la section Gymnastique 
et à Patrick Sorignet, trésorier pour la section sport boules.

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 15

Judo

Médaillé de bronze au championnat du 
monde juniors, -60kg
Romain Valadier-Picard

Champion du monde juniors, -100kg et 
vice-champion du monde seniors par 
équipes
Kenny Liveze

Vice-championne d’Europe en – 57kg et 
vice-championne du monde par équipes
Sarah-Léonie Cysique
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En France et en Europe

Les jeunes 
croisent le fer
Outre son équipe féminine qui disputera le championnat 
de France (N1) dès la rentrée 2023, la section escrime peut 
s’appuyer sur ses jeunes, en pleine progression.

R
aphaël Duvallet, 
Stefan Railean, 
Colin Piquepé… 
Trois noms à suivre 
dans les rangs de 

l’ACBB escrime, tant les trois 
jeunes escrimeurs boulonnais 
ont poursuivi leur apprentissage 
du haut niveau durant ce 
dernier trimestre.

Les 15 et 16 octobre, ces trois 
mousquetaires participaient 
au premier Circuit national 
Élite M17 (Dax) avec 207 
autres tireurs. À la clé, deux 
Top 32 pour Colin Piquepé 
(30e) et Stefan Realan (26e) et 
même le Top 16 pour Raphaël 
Duvallet (13e), battu par le futur 
vainqueur de l’épreuve. De quoi 

donner le ton pour la suite de la 
saison !

Équipes 
nationales
Après cette belle performance, 
alors que Stefan Railean 
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rejoignait la sélection roumaine, 
Raphaël Duvallet intégrait 
l’équipe de France pour 
participer au premier circuit 
d’Europe M17 à Klagenfurt 
(Autriche) avec, à la clé, une 43e 
place sur 202 tireurs européens 
engagés.
Le trio – Duvallet-Piquepé 
pour la France et Railean pour 
la Roumanie – s’est ensuite 
retrouvé le 12 novembre à 
Grenoble qui accueillait 21 
nations et 206 tireurs parmi 
lesquels 64 Français, tous 
sélectionnés, pour le Challenge 
international M17. Bien que 
battus d’entrée dans le tableau 
principal, Colin (137e) et 
Stefan (121e) ont bien honoré 
leur première sélection en 
déjouant le délicat barrage des 
éliminations en poule. Raphaël 
est quant à lui parvenu à 
rejoindre le tableau de 64, se 
classant 12e français (62e de la 
compétition). Retenu en équipe 
de France pour la compétition 
par équipes, Duvallet, malgré 
une bonne prestation, n’a pu 
empêcher la défaite de la France 
face à l’Ukraine (40-45).
Une semaine plus tard, direction 
le 14e arrondissement de Paris 
et le championnat d’Île-de-
France (M17) pour les trois 
cadets boulonnais : 62 tireurs, 

5 victoires sur 6 possibles en 
poules, et trois places dans le 
Top 20 : Duvallet (12e), Piquepé 
(19e), Railean (20e). Top 5 
français dans sa catégorie, 
Raphaël Duvallet compte bien se 
rapprocher encore du podium.

Championnat 
d’Europe ?
En décembre, cap sur 
Montélimar pour une nouvelle 
étape du Circuit national M17 : 
un jour sans pour Piquepé 
certes sorti des poules mais qui 
doit s’incliner dès le premier 
tour de tableau à élimination 
directe. Auteurs d’une très belle 
compétition, Duvallet et Railean 
se classent respectivement 7e et 
23e, Raphaël décrochant une 
nouvelle sélection en équipe 
de France pour la 3e étape 
européenne du circuit Cadets 
Europe épée (Leipzig les 9 et 
10 décembre) en individuel et en 
équipes. Avec cinq victoires pour 
une défaite en poule, il se classe 
36e et rejoint le tableau final. 
Exempté du premier tour, il 
sort le Finlandais Bennet (15-6) 
avant de s’incliner au troisième 
tour face à son compatriote 
Sacha Lebel (13-15). Il se classe 

finalement 43e et conserve sa 5e 
place au classement national. 
Lors de la compétition par 
équipes, la France (équipe 2) a 
terminé 23e sur 43.
Enfin, juste avant les fêtes de 
fin d’année, le 18 décembre, 
Raphaël Duvallet et Stefan 
Railean ont participé au 2e 
Circuit National juniors à 
Rodez (surclassés donc !), 
passage obligatoire pour la 
sélection du Circuit Européen 
M17 Bratislava (Slovaquie) le 
14 janvier prochain. Piégé lors 
des poules de la 2e journée, 
Duvallet s’est classé 95e alors 
que Stefan est parvenu à se 
hisser dans le tableau de 64 
pour prendre la 48e place.
Prochaines étapes : le Circuit 
européen de Bratislava (4e 
et dernier circuit européen 
sélectif de la saison avant le 
championnat d’Europe M17 
qui se déroulera à Tallinn en 
Estonie en 2023) puis Circuit 
européen à Cracovie (Pologne, 
non sélectif) le 11 février.
D’ici là, l’équipe féminine 
aura débuté sa campagne du 
championnat de France de N1. 
La saison s’annonce passionnante 
pour le président Bernard Masclet 
et sa section escrime.

Hadrien Blin

Maitre Éric Laumet, 
Colin Piquepé, 
Raphael Duvallet, 
Stefan Railean et 
Maître Isis Fradet.©
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Pêches sportives

La pêche,  
en mode sport !
Fabriquer ses mouches, lire la rivière pour mieux 
piéger la truite… La pêche est tout un art. Mais 
c’est aussi un sport. Alors comment se déroule 
une compétition de pêches sportives ?

I
l y a d’abord le concours 
de lancers, très en vogue 
dans la deuxième moitié 
du siècle dernier et un 
peu tombés en désuétude 

depuis. Il consiste en trois 
épreuves : la cible d’Arenberg, 
une lointaine cousine au tir à 
l’arc. Une cible est posée au sol 
et le compétiteur doit poser sa 
mouche au plus près du centre 
de la cible en deux passages et 
à des distances variables ; La 
petite rivière consiste à placer 
des petits cerceaux flottants sur 
un plan d’eau calme (rivière, 
étang). Le compétiteur doit 
poser sa mouche dans chaque 
cerceau depuis une position 
donnée. Les organisateurs 
disposent les cerceaux pour que 
les lancers soient variés, difficiles 
et demandant aux compétiteurs 
d’user de différentes techniques : 
coup droit, revers, lancer 
roulé… Enfin la distance : le 
compétiteur dispose de deux 
essais propulser sa mouche le 
plus loin possible.
Le classement combine les 
résultats des trois épreuves. À 
noter que dans ces concours, 
la « mouche » en question est 
en réalité un brin de laine et 
non une mouche montée sur un 
hameçon de manière à éviter de 
blesser les autres compétiteurs 
ou le public.

Rivière et 
réservoirs
Et puis il y a les compétitions 
en rivière ou en « réservoir ». 
Dans les deux cas, il s’agit de 
prendre autant de poissons 
que possible dans un temps 
limité. La pêche se pratique 
en No kill avec des hameçons 
sans ardillon pour éviter de 
blesser le poisson. En outre, 
tous les poissons sont remis à 
l’eau. (Un poisson blessé n’est 
d’ailleurs pas comptabilisé.) Le 
score des compétiteurs combine 
le nombre de poissons et leur 
taille. Les compétiteurs sont 
suivis chacun par un arbitre, 
chargé de vérifier la régularité 
de la pêche : taille de la canne, 
de la soie, des mouches, etc. 
C’est aussi l’arbitre qui mesure 
chaque prise. Les compétitions 
en rivière se déroulent en un ou 
plusieurs jours avec deux ou 
trois sessions par jour. Lors de 
chaque session, le compétiteur 
tire au sort une portion de 
rivière (de 500 mètres à 1 
kilomètre de berges environ) où 
il pêchera seul avec son arbitre 
pendant une durée fixée de 
l’ordre de trois heures.
Les compétitions en réservoir 
se déroulent en étang. Le terme 
de « réservoir », qui tient ses 

origines du Royaume-Uni, 
désigne une pièce d’eau fermée 
dans laquelle des truites ont été 
introduites. En règle générale, 
elles ne s’y reproduisent pas et le 
réservoir doit être régulièrement 
empoissonné. Cette pêche se 
pratique de préférence pendant 
les périodes de fermeture de la 
pêche en rivière, soit automne 
et en hiver. Le principe de la 
compétition est analogue à la 
rivière : le compétiteur tire au 
sort un secteur sur le réservoir 
et en change une fois toutes les 
heures environ.

Si la section a connu des 
champions redoutables – 
Pierre Caillaux ou les frères 
Christophe et Denis Minoux, 
multiples champions de France 
– elle est encore aujourd’hui 
engagée dans bon nombre de 
compétitions et peut s’appuyer 
sur Thimothé Nivet, encore 
junior la saison dernière, qui 
lance à une trentaine de mètres. 
En 2022, ce sont Yves Achard 
– quatre fois 5e dont une fois 
avec la plus belle prise en 
rivière et un podium (3e) lors du 
concours de lancers à Poitiers 
et Longo Kouloumba qui ont 
décroché les meilleurs résultats 
de cette section qui compte 35 
adhérents.

Jean-Paul Bouché



Sport adapté

L’intégration par le sport
Apporter une réponse par le sport aux personnes souffrant d’un 
handicap mental, psychique, d’un handicap sévère ou polyhandicap, 
apparaît aujourd’hui comme une évidence pour favoriser le 
développement et donc l’intégration de ces publics.  
À Boulogne-Billancourt et à l’ACBB, la volonté d’avancer est commune.
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Sport adapté

L’intégration par le sport
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F
ace au handicap, les mentalités évoluent, le 
regard change peu à peu. Mais en matière 
de sport comme dans la vie, il faut bien 
admettre que cette évolution concerne en 
premier lieu les personnes en situation de 

handicap physique. D’ailleurs, les compétitions 
paralympiques mettent le plus souvent en lumière 
des handicapés moteurs (amputés, paraplégiques, 
tétraplégiques…) que mentaux ou psychiques. Or, 
dépasser ses limites, soulever des montagnes, réaliser 
des exploits… Tout cela est possible quel que soit le 
niveau d’un pratiquant. Quel que soit son handicap, 
aussi. La bonne nouvelle, c’est que les choses évoluent. 
Trop lentement bien sûr mais suffisamment pour 
considérer que la situation est sur la bonne voie. Pour 
illustrer, l’opération Intrépides, montée grâce à une 
association de compétences entre l’ACBB canoë-
kayak et l’établissement médico-social l’Association 
Benjamin (ABPIEH), avait permis à six adolescents 
en situation de handicap mental et/ou psychique, de 
participer à la TraverSeine le 18 septembre dernier. 
Un véritable exploit pour tout un groupe, participants 
comme encadrants. Une belle victoire qui devrait 
connaître une suite avec Intrépides, épisode 2.
Au sein des sections de l’ACBB, la réflexion fait donc 
son chemin. Ainsi, à l’ACBB athlétisme, un adolescent 
trisomique a participé aux entraînements la saison 
dernière, sans aménagement particulier. « Du bord 
de la piste, il n’était pas possible de percevoir la 
différence entre cet ado et les autres. C’était une 
séance normale et c’est cela qui était chouette », se 
souvient le président David Hillairaud.

Judo et multisports 
adaptés
Dans certains cas toutefois, il est nécessaire de 
proposer des séances véritablement adaptées, lors 
de créneaux spécifiques. Depuis plusieurs mois, 
à la section judo, Minh-Lan Nguyên planche sur 
la création d’ateliers judo destinés à un public 
polyhandicapé. « Comme pour le baby judo, l’idée 
est de travailler sur l’éveil moteur, le sensoriel… 
pour stimuler, développer les compétences et la 
psychomotricité. » Le cadre se veut ludique, très 

loin de la notion de performance : « Le but est de 
rester dans le jeu, ce qui est rare pour ces enfants qui 
évoluent en permanence dans un cadre médical. La 
bienveillance et la communication priment, aucune 
promesse de performance n’est faite aux parents. 
L’enfant vient juste essayer, dans un environnement 
calme… Ce cadre rassurant aide aux progrès et 
grâce à ces séances, les parents découvrent parfois 
des compétences insoupçonnées chez leur enfant. » 
Pour animer les premiers ateliers tests – trois 
groupes composés chacun de 11 enfants et autant 
d’éducatrices du jardin d’enfants adapté de Boulogne-
Billancourt et de l’IME la Tissanderie – Minh-Lan a 
pu compter sur l’aide de Simon Culioli (vice-président 
de la section judo), David Weill (judo loisir adulte) 
et Etienne Cosset (Licence STAPS sport adapté et 
BPJEPS judo) et a reçu le soutien plein et entier de la 
ville de Boulogne-Billancourt, de l’ACBB omnisports, 
de l’ACBB judo, de l’UNAPEI 92 et de communes 
voisines. En lien avec le Ministère des solidarités, 
cette initiative a vocation à être intégrée dans le 
projet national « 3 000 clubs inclusifs » à horizon 
Paris 2024. Mais Minh-Lan veut voir plus loin 
en dépassant le simple cadre du judo, en ouvrant 

le projet à 
l’ensemble 
des sections 
de l’ACBB, 
des publics 
de la ville de 
Boulogne. 
« Natation, 
gymnastique, 
équitation, 
yoga… Ces 
ateliers sont 
transposables 

à de nombreuses disciplines. Il faut ouvrir les esprits, 
favoriser les rencontres pour changer la vision. 
Comme pour un public valide, l’initiation à une 
activité sportive, quelle qu’elle soit, est la base. »
Après trois séances d’initiation réussies, il faut 
désormais transformer l’essai et pérenniser l’action : 
« Il s’agit maintenant de recruter un éducateur 
spécialisé ce qui nécessite des moyens financiers 
supplémentaires. » Pour continuer sur la bonne voie, 
une opération de financement participatif sera lancée 
dès le début de l’année 2023.
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Antoine Zhao,  
champion adapté
À la section tennis de table, l’ambassadeur du sport 
adapté haut niveau, c’est Antoine Zhao, 29 ans, 
champion de France double messieurs, vice-champion 
de France en double mixte, vice-champion de France 
en simple messieurs et tout récent médaillé de bronze 
aux championnats du monde de para-tennis de table 
adapté en catégorie C11 (déficience intellectuelle), 
associé à Thimothé Ivaldi, après avoir bataillé avec les 
paires australienne, japonaise, polonaise et coréenne.
Déficient intellectuel (75 %) générant notamment une 

timidité extrême, Antoine Zhao a débuté le tennis de 
table à l’âge de 6 ans à Issy-les-Moulineaux mais n’a 
rejoint la Fédération française de sport adapté qu’à 22 
ans. « On connaît le handisport, beaucoup moins le 
sport adapté ». Désormais au pôle France à Poitiers, 
Antoine est aussi licencié à l’ACBB tennis de table et 
coaché par Chen Wang. « À la section, il n’y a pas 
de créneau spécifique. Je l’entraîne comme un valide. 
Dans sa catégorie, son niveau technique est parmi les 
meilleurs du monde mais sur le plan mental, dans la 
gestion du stress, il est parmi les plus fragiles. Il est 
malin et essaie de jouer de son handicap mais je ne 
me laisse pas prendre », sourit Chen qui coache son 
protégé en chinois « pour ajouter une fibre familiale 
rassurante. » En compétition, il n’est pas rare que 
le staff d’Antoine soit dans l’obligation de poser un 
temps mort médical : « La mauvaise gestion de ses 
émotions génère des tremblements importants au 
niveau du bras et de la main et Antoine ne peut plus 
défendre ses chances. »
Responsable des sportifs de haut niveau au sein de 
la Fédération française de sports adaptés, Pascale 
Tilagone juge qu’Antoine « est un très beau champion 
FFSA. Sa déficience intellectuelle entraîne un manque 
d’assurance, une perte de moyens et une mauvaise 
gestion de la défaite. »
En course pour Paris 2024, Antoine a décidé de 
consacrer 100 % de son temps au tennis de table et 
de faire appel à un préparateur mental pour améliorer 
les choses avant les importantes échéances de l’année 
2023 : Open de Corée du Sud, Open d’Italie et Global 

Games (Vichy), sorte de Jeux Européens en sport 
adapté et passage crucial pour se positionner dans 
la course à la qualif’ paralympique. Aujourd’hui 13e 
mondial, le natif de Bourg-la-Reine sait aussi qu’il 
peut compter sur sa famille – « mon père a fait 2 000 
kilomètres pour venir me voir aux championnats 
du monde en Andalousie, j’étais très content » – 
pour mettre tout en place pour réussir : préparation 
mentale, préparation physique.
Pour le reste, Antoine vit une vie normale, entre le 
pôle de Poitiers, son appartement porte de Versailles 
et celui de ses parents à Issy-les-Moulineaux. « J’aime 
le cinéma d’action, regarder les matchs de foot et 
traîner dans mon lit. Mais je vais courir quand Chen 

insiste », rigole le garçon. Son 
coach le taquine : « Il est un peu 
feignant, faut le pousser ! ».
Pour prétendre participer aux 
Jeux de Paris 2024, Antoine 
Zhao devra figurer dans le Top 
8 mondial. Le chemin est encore 
long mais il a toutes les raisons 
d’y croire.

Jérôme Kornprobst
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Le sport, c’est la santé
Athlétisme, aviron, basket, canoë-kayak, judo, tennis de table, savate, tir à l’arc… Les 
sections multiplient les tentatives isolées ou structurées selon les cas, d’intégrer des 
sportifs déficients pour une pratique adaptée. Depuis 2021, en partenariat avec France 
Parkinson 92, la section tennis de table offre ainsi deux créneaux à une quinzaine de 
joueuses et joueurs chaque mardi et jeudi de 10h30 à 12h. « La discipline a été reconnue 
officiellement comme étant une aide aux malades. Mais leur traitement étant considéré 
comme dopage, il ne leur est pas possible de participer aux compétitions handisport », 
explique Alain Chauveau, secrétaire de la section. Toutefois, un championnat du monde 
Parkinson aura lieu en 2023 en Crête et en 2024 à Hennebont (Bretagne). « Nous avons 
bien l’intention de monter une équipe et l’un de nos leaders aura toutes ses chances 
pour prétendre à un podium. »
La section propose une séance d’essai et les frais d’inscriptions sont pris en charge à 
50 % par France parkinson si le joueur ou la joueuse est adhérent.

Dans le cadre du sport santé, la section escrime propose depuis 2014 des créneaux en 
partenariat avec l’association Solution R.I.P.O.S.T.E, pour les femmes atteintes du cancer 
du sein et en particulier aux femmes opérées d’un cancer du sein. Elles sont aujourd’hui 
une dizaine à suivre ces sessions animées par Maître Éric Laumet.

Pour + d’infos, contacter les sections ou le secrétariat général 
www.acbb.fr

Antoine Zhao, ici avec son coach Chen 
Wang, se consacre pleinement au tennis de 
table pour tenter de se qualifier pour les 
Paralympiques de Paris 2024.
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Une victoire, trois podiums
Depuis l’été dernier et le titre de champion de France Amateurs 2  
décroché par l’ACBB équitation, les cavalières boulonnaises ont multiplié les sorties.  
Avec quatre podiums à la clé.

L
es championnes de 
France Amateur 2 – 
Manon Henrotte & 
S’Pass de Flore, Pauline 
Monicat & Brown de 

Corbou, Maud Trataglia & 
Brutus la Bohème et Manon 

Richard & Domino de l’Aubois 
AA (Indépendante) – avaient 
brillé cet été lors de l’Amateur 
Team 2022 de concours complet 
par équipes (championnat de 
France par équipes), donnant 
le tempo pour l’automne. 

Ainsi, dès le 23 septembre lors 
du championnat régional de 
concours complet (Amateur 
3) organisé au Haras de Jardy, 
Alysée Vigneron & S’Pass 
de Flore, sont montés sur la 
deuxième marche du podium. 
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Une victoire, trois podiums

« Avant la compétition, c’est 
moi qui suis la plus stressée des 
deux. Pendant les épreuves, c’est 
plutôt lui. Je dois le motiver, 
le garder à la fois concentré et 
décontracté », raconte Alysée. 
Avec des parcours sans faute en 

CSO comme en cross – « S’Pass 
de Flore est un maître d’école 
sur le cross » –, le binôme 
a parfaitement su répondre 
présent pour décrocher cette 
médaille d’argent. À l’ACBB 
équitation depuis 12 ans, Alysée, 
qui monte depuis l’âge de cinq 
ans grâce notamment à une 
maman cavalière, a débuté les 
concours à 8 ans en catégorie 
Shetland (poney). À 27 ans, la 
voilà donc vice-championne 
d’Île-de-France, avec S’Pass de 
Flore.

De Saint-
Quentin à 
Fontainebleau
Deux semaines plus tard, 
lors du concours complet de 
Saint-Quentin-en-Yvelines, 
quatre cavalières de l’ACBB 
équitation étaient engagées, 
sous le coaching d’Alice 
Ravagni. Une grande première 
pour Lana Bonhomme en 
Amateur4 qui, avec Uno, n’a 
pris part qu’aux épreuves de 
dressage et de saut d’obstacles. 
En Amateur 3, un trio était 
aligné : la championne de France 
Maud Tartaglia, sur Biasantis, 
a préféré elle aussi délaisser le 
cross pour se concentrer sur 
le dressage et le CSO. Mais 
parmi les 16 concurrent(e)s au 
départ, Aure-Emilie Dollé & 
Belle du Val Fleuri et Alysée 
Vigneron & S’Pass de Flore ont 
bien participé à ce concours 
complet dans sa globalité pour 
signer respectivement une 3e 
place et une victoire. « C’est 
toujours beau de monter sur 

un podium. Mais c’est encore 
mieux de gagner », sourit Alysée 
Vigneron.
Enfin, le 5 novembre, lors du 
meeting d’automne de concours 
complet organisé par le Comité 
régional d’équitation d’Île-
de-France à Fontainebleau, la 
section comptait une cavalière 
en Amateur 4 : Lana Bonhomme 
& Uno Papilio ont terminé à la 
8e place sur 19 partants grâce 
à un double sans faute dans le 
temps.
En Amateur 3, trois 
Boulonnaises étaient en lice 
pour 23 partant(e)s : Clémence 
Vayson & Brown de Corbou 
(une barre sur le CSO et sans 
faute dans le temps sur le cross) 
sont entrés dans le top 10 (10e), 
Alysée Vigneron & S’Pass de 
Flore (double sans faute dans le 
temps sur le CSO et le cross) se 
sont classés 7e tandis que Maud 
Tartaglia & Biasantis (double 
sans faute dans le temps sur le 
CSO et le cross) montaient sur 
la 2e marche du podium.

Hadrien Blin
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Semi-marathon

Plus de
8 000

finishers !
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Près de 10 000 dossards (9800, un record !),  
un peu moins au départ en raison d’une météo capricieuse  

mais beaucoup de bonheur pour les 8 134 finishers  
de cette 25e édition du semi-marathon Christian Granger  

de Boulogne-Billancourt.
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C
omme toujours depuis 1997 et la 
première édition du semi-marathon 
de Boulogne-Billancourt, les mêmes 
rituels. Pour les uns, échauffement 
rigoureux avant de tenter de claquer 

un chrono, pour les autres, juste venus relever 
un défi, la même question à quelques minutes du 
départ : « Mais qu’est-ce que je fais là ? ».
Au beau milieu d’un peloton de plus de 9 000 
coureurs agglutinés au départ, c’est justement 
ce que se demande Sébastien et Mathilde. « On 
ne serait pas mieux sous la couette ? », lance 
Sébastien venu ici pour tenter de passer sous la 
barre des deux heures. La réponse est « non ! », 
bien sûr. Car la préparation, plusieurs semaines 
d’entraînement, doit être un jour couronnée. Et ce 
jour est arrivé dimanche 27 novembre ! A 9h50, 
le départ est donné pour les non-voyants et leurs 
précieux guides avant que les yolettes ne prennent 
leur suite. Dix minutes plus tard, à 10h pétantes, 
les fauves sont lâchés dans les rues de Boulogne-
Billancourt sur ce nouveau parcours.

Record de Moldavie
Au terme de 21,1km, pas de record chrono de 
l’épreuve mais un record national de Moldavie 
pour Maxim Raileanu (1h03’09) qui a devancé 
l’Ukrainien Bogdan Semenovych et le Français 
Anthony Baumal, record personnel à la clé 
(1h04’27). « J’améliore mon temps de plus de 

deux minutes, le parcours est top, l’organisation 
parfaite. Je suis hyper content de ma course. » 
Chez les dames, les Kenyanes ont encore fait la 
loi avec la victoire de Bege Béatrice Nyakobe 
(1h09’35) devant Béatrice Chepkemoi Mutai et 
Nathaliia Semenovych (Ukraine). Côté ACBB, 
la course a fait rage entre section triathlon et 
athlétisme, représentée en masse. Et c’est le 
triathlète David Marchaud qui a été le plus 
rapide (1h11’14) grillant la politesse à Julien 
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Maxim Raileanu vole vers une victoire et le record national de Moldavie.
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Labrot (1h13’15, section athlé) et Pierre Mavier 
(1h13’25, section cyclisme) avec donc 121 et 
131 secondes d'écart ! En handisport, la victoire 
au scratch est revenue à la Lyonnaise Rosario 
Murcia-Gangloff (1h31’22), ou quand une athlète 
coiffe ces messieurs !

Larmes de bonheur
Dans l’aire d’arrivée, comme chaque année, les 
rictus d’une souffrance consentie cèdent la place à 
de larges sourires, à quelques larmes de joie, à des 
accolades avec cet inconnu qui vous a laissé vous 
glisser dans sa foulée, à celle qui vous a permis 
de tenir à un moment où cette ligne lointaine 
vous paraissait définitivement infranchissable… 
Un bonheur simple et indescriptible parce 
qu’un chrono est flatteur ou simplement la ligne 
franchie, peu importe. A chacun son plaisir. Le 
respect et la joie sont les mêmes pour le vainqueur 
que pour la dernière concurrente ayant franchi 
la ligne après 3h09’ d’efforts pour parcourir 
ces 21,1km tracés du cœur de ville au bois de 
Boulogne : Bravo Sylvia Menard.
Pour toutes et tous, un peu de souffrance donc 
et beaucoup de bonheur à l’arrivée avant que les 
400 bénévoles, précieux pour l’organisation, ne 
puissent souffler à leur tour. Vivement l’année 
prochaine !

Jérôme Kornprobst
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Théotime Lecorbeiller, Nicolas Talbot, Kenan Auger, Guillaume Vu, Matthias Lotta, Édouard Gillard 
et Julien Labrot.

Bege Béatrice Nyakobe a franchi la ligne avec 1'04 d'avance sur sa 
compatriote Chepkemoi.

Le podium féminin, encadré par Pierre-Christophe Baguet, maire de Boulogne-Billancourt, et 
Jean-Pierre Epars, président général de l'ACBB.

Sur le podium (3e) et premier 
Français avec un nouveau record 
personnel sur semi-marathon 
en 1h04’27, Anthony Baumal a 
salué la qualité du parcours et de 
l'organisation.
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Vous y étiez !
Photos : Eric Catherine, Jérôme Kornprobst, Thierry Parenti.

Aurélien Penneret – 1h31’20

Anne Bertel – 1h49’58

Chen Wang – 1h53’52

Jean-Paul De Almeida 1h46’41 - Gérard Gonzalez 1h52’54 – 
Julie Eliachard 1h42’39 – Delphine Coudray-Janin 1h41’36

Michel Vaillant – 2h02’02

Hildegarde Lambert – 1h31’59

Pierre Trassoudaine – 1h34’45

Olivier Brisson – 1h35’05

Xavier Houot – 1h36’26

Bernard Dartois – 1h50’26

Noémie Perrin – 1h54’35

Jean-François Chavagnan – 1h53’07

Stéphane Airiau – 1h28’26

Cyrille Verrier – 2h07’30
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David Marchaud, le plus rapide ! 
(1h11’14)

Julien Labrot – 1h13’15 
 
 
ACBB triathlon VS ACBB athlé : 
121 secondes séparent  
David Marchaud de Julien Labrot 
sur la ligne !

Guillaume Dauchy – 1h38’24

Nicolas Talbot – 1h14’19 et 
Théotime Lecorbeiller – 1h18’01

Agnès Rozenberg – 1h36’44

Manon Chemin – 1h26’38

Carole Bautista – 1h45’06

Brieuc Le Gall – 1h19’03

Chloé Langlais – 1h39’10

Matthieu Galland – 1h17’29

Benoît Brissard – 1h38’16

Laurence Kaiser – 1h48’38

Kenan Auger – 1h18’33 
Édouard Gillard – 1h18’43
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Football

Pour l’amour  
du maillot
À l’ACBB foot, pour atteindre 
leurs objectifs sportifs, les coachs 
Bertrand Rebours et Quentin 
Thoreau comptent sur l’amour 
du maillot qui anime joueuses et 
joueurs boulonnais.

A
lors que l’équipe 
garçons (8e avec 
trois victoires 
et un nul en 9 
journées) cherche 

à se stabiliser en R2, l’équipe 
filles (4e avec cinq victoires en 
7 journées) vise une montée 
pour quitter la R3 et découvrir 
enfin la R2. Après un beau 
parcours en coupe de France 
– battues sans démérité par le 
PUC (R1) en finale régionale 
– les Boulonnaises ont même 
goûté au fauteuil de leader au 
soir d’une large victoire face à 
Trois Vallées (5-0) à la fin du 
mois de novembre. Le début 
de saison est donc bon pour 
les filles coachées par Bertrand 

Rebours qui reste toutefois 
prudent : « L’objectif reste le 
maintien dans ce championnat 
où il y a eu six descentes la 
saison dernière, et avec sans 
doute quatre ou cinq cette 
saison. Tout le monde est donc 
menacé. Il n’y aura qu’une seule 
montée mais si en mars on est 
à la course, alors on visera plus 
haut. L’essentiel est de se mettre 
à l’abri le plus rapidement 
possible mais je suis persuadé 
que l’on peut être à la lutte pour 

la montée en mars. »
En manque de buteuse pure 
en début de saison, le coach 
espérait le retour de Stéphanie 
Alègre, « ancienne joueuse à la 
retraite qui veut déjà en sortir. 
C’est une buteuse, de surface et 
des 20 mètres grâce à une grosse 
frappe. » La force de cette équipe, 
c’est l’amour du maillot portée 
par les joueuses : « C’est vraiment 
le socle de ce groupe. Malgré tous 
les aléas au club, elles sont restées 
ou revenues, c’est grâce à elles si 
on en est là. »

Projet à long 
terme
Objectif pour l’ACBB foot 
féminin : faire venir des joueuses 
de l’extérieur. « Elles ne savent 
pas encore ce qu’est l’esprit 
ACBB, mais on commence à 
être bankable », sourit Rebours. 
Avec une moyenne d’âge de 
22 ans, l’avenir est prometteur 
pour un groupe féminin managé 
par Frédéric Roubeau. « Il fait 
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Bertrand Rebours, ici avec Ludovic Fortes.



H
abituée à disputer les play-
offs avec la Nationale 3 dans 
le viseur, l’équipe première 
masculine de l’ACBB basket 
connaît un rude début de 

saison : après 7 défaites en 7 journées de 
pré-nationale, le coach Rodrigue Bikene 
et son adjoint Mourad Lahdli avaient 
fixé un objectif : « Il faut absolument 
remporter l’une de nos deux prochaines 
rencontres à domicile. » Mais le match du 
26 novembre face à Andresy Chanteloup 
Maurecourt avait dû être annulé en raison 
d’un problème technique à Auriol alors 
toute l’équipe avait dû ronger son frein. 
Puis le Paris Académie Respect Intégrité 
Sport s’est présenté à Paul-Bert face à des 
Boulonnais qui jouaient donc gros pour 
leur moral. « Il faut casser cette spirale 
de la défaite », avait martelé le coach. 

Message reçu par les joueurs qui se sont 
imposés (76-72) face au 3e du classement !
Une première victoire qui remettait du 
baume au cœur des basketteurs d’autant 
que le lendemain, les filles s’imposaient 
contre Issy Basket (44-41). Un troisième 
succès qui permettait aux joueuses 
d’Eduardo Lopez-Lago de remonter 
à la 6e place de leur poule de pré-
régionale. Mais on le sait, le plus dur est 
d’enchaîner ce que ne sont pas parvenus 
à faire ni les garçons ni les filles.
« L’équipe a été fortement renouvelée 
autour de quatre anciens – Alex Charrou, 
Kevin Broken, Thomas Roche et Baptiste 
Robinet – et Baptiste s’est blessé au 
bout de 10 minutes du premier match 
de la saison », justifie Rodrigue Bikene 
en recherche de solution. « On s’est 
retrouvé dans le dur, avec la nécessité 
d’intégrer des joueurs de l’équipe 2 
habitués à évoluer quatre niveaux en 
dessous. C’est très difficile mais on se 
serre les coudes avec mon assistant. Il a 
fallu revoir les ambitions, reformater le 
logiciel pour jouer un maintien périlleux. 
C’est frustrant mais la saison est longue. 
Il va falloir être solidaire et combatif. »
Après dix matchs disputés, les garçons 
sont 13e du classement de pré-nationale 
avec une seule victoire et se déplaceront 
le 8 janvier dans la salle de l’Alerte 
Juvisy, 14e et dernier. Victoire impérative 
donc. En pré-régionale, les filles sont 8e 
avec trois victoires en neuf journées.

Jérôme Kornprobst
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bouger les lignes. Avec mon 
adjoint Adrien Gorlier et mon 
ancien adjoint Éric Lisboa qui 
a repris les U18 pour plus de 
cohérence dans la formation, 
on vise les mêmes objectifs : 
l’amour du jeu et du maillot. »
Avec l’objectif de stopper 
l’hémorragie des descentes 
successives, Quentin Thoreau 
est sorti de sa réserve pour 
prendre en main une équipe 
première à la dérive.
« Le premier objectif est de 
se stabiliser, repartir de nos 
bases avec de bonnes attitudes. 
L’effectif a beaucoup changé, 
l’urgence était de construire un 
groupe cohérent. C’est un projet 
sur trois ou quatre saisons », 
indique Quentin Thoreau.
Pour solidifier l’équipe, 
d’anciens joueurs ont été 
rappelés à la rescousse : 
« Mohamed Caba et Dao Kalil 
que j’ai eu en U17, Sofiane 
Redissi… Il fallait jouer la fibre 
famille ACBB car en R2, les 
joueurs aguerris négocient déjà 
des conditions financières que 
l’on ne peut pas leur accorder. » 
Au club depuis 2015 et après 
avoir dirigé les U17 en DH 
puis en National pendant trois 
saisons puis les U18 avant que 
le Covid ne s’en mêle, ce prof 
d’EPS sait où il veut aller : « Le 
groupe est jeune, 21 ans de 
moyenne d’âge, et le maintien 
est la priorité. Mais nous 
sommes des compétiteurs et si 
l’on peut rebondir vite et jouer 
la montée en R1, tant mieux. »

Jérôme Kornprobst

Les basketteurs

Dans le dur
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Sport et solidarité

L’ACBB au rendez -vous
Octobre rose, Movember ou collecte de jouets… 
À Boulogne-Billancourt, les sections de l’ACBB 
répondent présent quand il s’agit de solidarité.

L
e dernier trimestre de l’année est placé sous le 
signe de la solidarité. En octobre, place au rose 
pour les joueuses de foot comme de rugby.
En effet, à l’occasion d’octobre rose – 
campagne annuelle de communication 

destinée à sensibiliser les femmes au dépistage 
du cancer du sein et à récolter des fonds pour la 
recherche – l’ACBB football s’est joint à l’association 
Rose Sein pour soutenir la lutte contre le cancer du 
sein. À cette occasion, toutes les joueuses ont arboré 
un ruban rose lors de leurs matchs lors du week-end 
du 9 octobre, troquant aussi leur maillot orange avec 
un maillot rose. Le coup d’envoi fictif du match des 
U15 a été donné par Philippe Wolak, responsable 
Partenariat d’Orange qui prône le partage des 
valeurs sur et en dehors du terrain.

Papsettes et moustachus
À Le Gallo, 
côté rugby, 
cette journée 
Octobre rose 
organisée 
samedi 
22 octobre 
par l’ACBB 
rugby a été 
une réussite. 
« Plus de 300 
personnes 
sont venues 
soutenir cette 

initiative », se réjouit Fadila Demange, vice-
présidente de la section à l’initiative de l’opération 
qui a pu compter sur la présence d’Armelle Juliard-
Gendarme, maire-adjointe chargée des sports à 
Boulogne-Billancourt, du président de la section 
Jean-Baptiste Alnot et sur Julio Arqueros pour 
l’ACBB omnisports. Durant toute la journée, les 
participants ont pu suivre un atelier sportif animé 
par Tamara Awada, préparatrice physique de l’ACBB 
rugby, bénéficier des conseils par Maria Izart, coach 
de vie et préparatrice mentale et participer, dans 
la bonne humeur, à un atelier de portraits sportifs 
mené par les photographes de la cellule photo de 

l’ACBB omnisports. « Des ateliers ont été animés par 
la coordinatrice de la CPAM et par Joëlle Dargent, 
sage-femme. Il était possible aussi de profiter 
gratuitement d’un bilan et de soins donnés par une 
équipe d’ostéopathes. Cette belle journée ensoleillée 
nous a aussi permis de récolter quelques soutiens-
gorge pour les associations Refile et Plus rose la 
vie. » Sur le plan sportif, les Papsettes de l’ACBB ont 
pu défendre leurs couleurs lors du tournoi de rugby 
féminin qui a réuni huit équipes de la Ligue des 
Anciens Rugbymen des Grandes Écoles (LARGE). 
« L’évènement est réussi et nous comptons bien 
renouveler l’opération l’année prochaine. »
L’ACBB omnisports a de son côté proposé une 
opération Movember (prévention contre les cancers 
masculins, prostate et testicules), particulièrement 
bien suivie par les handballeurs, y compris les plus 
jeunes. Moustaches garanties à Souriau !
Enfin, à l’approche de Noël, les Tigres de l’ACBB 
ont quant à eux organisé, comme chaque année, une 
collecte de jouets à destination des enfants hospitalisés 
à la clinique Marcel Sembat durant les fêtes. Avec 
quatre cartons récoltés, il est certain que ces enfants 
vont bientôt recevoir la visite du père Noël !
La solidarité dans le sport se pratique aussi en 
dehors du terrain.

Hadrien Blin
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Sport et solidarité

L’ACBB au rendez -vous
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